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RAPPORT 

Le présent document tient lieu de rapport de l’étude sur la « Revue des politiques nationales de développement au regard des aspects liés à la mobilité et à l’accessibilité au Burkina Faso». Le dit atelier s’inscrit dans le cadre de la mise en place du projet de renforcement des capacités des Groupes Forum Nationaux (GFN) et autres acteurs de la société civile en vue d’une meilleure intégration des objectifs de réduction de la pauvreté dans les politiques et programmes de transport
I- OBJECTIFS

Les séminaristes étaient appelés à répondre aux questions suivantes :

· L’aperçu des politiques et programmes est-il exhaustif ? Est-il pertinent ? 

· Quelles sont les forces et faiblesses du système des transports au Burkina Faso ?

· Quels enjeux mériteraient d’être pris en compte ?

· Les conclusions et recommandations sont-elles pertinentes ? 

· Quelles autres recommandations peut-on formuler ?

A la fin de l’atelier, il était attendu un plan d’actions détaillant, d’une part, les questions prioritaires à résoudre dans le but d’améliorer la contribution du transport à la réduction de la pauvreté, et, d’autre part, un plan de mobilisation des parties prenantes pour influencer efficacement les politiques. 
II- LES DEBATS 

Le rapport offre un aperçu des politiques de transport, de même qu’une revue des politiques nationales de développement au regard des aspects liés à la mobilité et à l’accessibilité.

1- Observations

Les observations faites par les participants à l’atelier se résument comme suit :

· Mettre un tableau de synthèse à la fin du rapport de manière à résumer la stratégie, les objectifs, les activités et les résultats attendus ;

· Faire au début un résumé du rapport ;

· Faire ressortir la spécificité du groupe des femmes dans les problèmes de transport en milieu rural ;

· Attirer l’attention des autres secteurs de l’économie sur l’importance du transport dans les politiques de développement, car le transport est un secteur de soutien à la production ;

· Apprécier positivement le fait que le transport rural s’est doté d’une stratégie ; il faut cependant déplorer l’absence de coordination entre les nombreux acteurs du sous-secteur du transport rural ;

· Accompagner le rapport d’une liste des concepts fondamentaux pour faciliter la lecture ;

· Utiliser certains tableaux présentés sous PowerPoint pour améliorer le rapport ;   

Prendre en compte les transports urbains dans la revue des politiques de transport ;

· Prendre en compte les organisations paysannes ;

Par ailleurs, la Confédération Paysanne a fait état de l’expérience  de la construction et de l’entretien des pistes rurales dans les zones de production cotonnière. Le représentant de SOS Sahel a apporté une contribution intéressante dans le domaine de la mobilisation des populations à la construction et à l’entretien des ouvrages. Il en a été de même du Chef de projet « Pistes Rurales de l’Est » financé par la Coopération Suisse.

2- Les promoteurs des moyens intermédiaires de transport 

Les promoteurs des Moyens Intermédiaires de Transport (MIT) ont fait part de l’évolution de leurs activités et des difficultés rencontrées. Parmi les activités, on peut retenir la commande de 400 mobylettes – ambulances dans le cadre du Programme des Nations – Unies pour le Développement (PNUD) et l’Etat burkinabé. Pour rendre compte de l’importance de ce type d’engin, il a été relevé que dans une localité du Burkina, une mobylette ambulance a réalisé 47 évacuations en deux mois.

Des innovations comme la charrette à double capacité et le corbillard à traction motorisée ou asine ont été annoncées. Ils ont cependant soulevé des problèmes liés à la promotion des MIT autre que les ambulances et à la protection de la propriété intellectuelle. 
III- RESULTATS DES TRAVAUX

Le plan d’actions proposé comporte les actions prioritaires et le plan de mobilisation des parties prenantes.
IV- ACTIONS PRIORITAIRES

L’atelier a retenu les actions prioritaires suivantes :

· Attirer l’attention des autres secteurs sur l’importance à accorder au secteur des transports dans leur politique de développement ;

· Approcher les différentes composantes de la société civile pour une plus importante prise en compte des transports dans leur programme et plan d’actions.

· Sensibiliser les populations sur la nécessité de contribuer à l’entretien des infrastructures. Le rôle de la décentralisation est ici important ; 

· Elaborer les stratégies de transport au niveau national à partir des besoins de tous les départements ministériels ;

· Impliquer la société civile et les opérateurs privés depuis le début de l’élaboration des programmes de transport ;

· Envisager une étude globale sur le transport rural ;
V- PLAN DE MOBILISATION DES PARTIES PRENANTES

L’atelier recommande pour la mobilisation des parties prenantes, les actions suivantes :

· Réaliser un dépliant sur le Forum Burkinabé pour le Transport Rural et le Développement à diffuser lors de certaines manifestations sur les transports ;

· Organiser des campagnes ciblées de sensibilisation à l’endroit des ONG et Associations oeuvrant dans le milieu rural ;

· Réaliser un publi-reportage sur les promoteurs des Moyens Intermédiaires de Transports dans le but de valoriser leurs produits ;

· Sensibiliser les opérateurs économiques à la promotion des moyens intermédiaires de transport.

· Retenir que la méthode HIMO peut être un moyen de mobilisation des populations rurales pour la construction et l’entretien des pistes ;

VI- ENSEIGNEMENTS TIRES

Le niveau de représentation et de participation à cet atelier a été très satisfaisant. L’on a pu, en effet, noté la présence effective d’acteurs intéressés par la problématique du transport rural aussi bien au niveau des institutions étatiques, des ONG opérant dans le monde rural, des promoteurs des MIT, des organisations paysannes que des bailleurs de fonds et autres structures d’appui.

L’atelier a permis une plus grande visibilité du Forum International et du Forum Burkinabé pour le Transport Rural et le Développement. 

La question de la mobilité des plus pauvres demeure une préoccupation constante des participants à l’atelier ;

Les participants ont souhaité la réédition de telles rencontres qui sont très instructives.
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